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REMERCIEMENTS.

M. le curé de Sainte-Anne, Pointe-au-Père,nous prie
de faire agréer sa profonde reconnaissance à tous les bien-
faiteursdu sanctuaire de notre Sainte Patronne.

Des remerciements particuliers sont faits à tous ceux
qui on't, 'l'année dernière, généreus.*ment présenté leur
offrande en faveur du monument à la fovnaine.

A MM. lès Pilotes spécialement doit être dit du fond
du cœur : merci ! Dans leurs courses périlleuses, ces braves
chrétiens bien des fois ressentent la protection de leur
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Sainte Patronne. Aussi ne se laissent-ils jamais vaincre
en générosité, quand il s'agit de la bonne sainte Aune.

A tous donc, encore uie fois, iiiercil
Et nous prions notre grande Protectrice de se faire

l'écho de uatre reconnaissance par un accroissement de
bénédictions célestes.

PÈLERINAGE EN 1891.

Monseigneur l'Evêque de Rimouski et Monseigneur
l'Archevêque de Léontopolis ont, cette année, visité le
sanctuaire de Ste Aune, Pointe-au-Père. Ce pieux ex-
emple n'a pu être qu'un grand encouragement pour les
fidèles.

Aussi avons-nous vu accourir au pied de notre Grande
Sainte au delà de six mille pélerini ; et plus de soixante
prêtres y sont venus célébrer la sainte messe.

Nous avons encore remarqué, en pèlerinage, MM. les
élèves du Grand Séminaire avec leur zélé directeur, le
rév. M. J. O. Normandin, de même que les élèves de
Physique et de Rhétorique, au Séminaire, et les comtmu-
nautés religieuses de Rimouski avec leurs élèves.

Nous ajouterons que d'anciens Alèves du Sémi-
naire, réunis l'été dernier dans leur Alma-Mater ont pro-
fité de leur Conventum pour rendre visite à la bonne
sainte Anne, et implorer, par son intercession, les grâces
du Seigneur.

Puisse le ciel bénir tous nos pèlerins ! Piuisse aussi
la confiance en notre bonne et sainte Protectrice s'accrottre

de plus en plis dans le cœur des fi lèles !
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LE SECRET DE LA CONF19SSION.

La haute cour d'A ix, en France, a été saitie dernière-
nient de l'une de ces causes, intéressantes désignées dans la
loi française sons le nom de révis9ion d'une -sentence de
mort. Il y a trois ans, un prêtre catholiqute, l'abbé Dui-
moulin, subissait un procès vt était convaincu do meurtre
à la grande consternation de la population catholique dont
il était révéré. La victime du meurtre était une Dame
Blanchard, femme pieuse et riche ; et la preuve, bien
qu'entièremuent circonstancielle, fut trouvée sti-ffi:sante
pour entrainer la condamnation dut prêtre accusé.

Madame Blanclhard était présidente d'Üne association
charitable catholique, et à ce titre elle vint un jour au
presbytère chercher une certaine somme d'argent qui avait
été déposée entre les mains du curé. Cette somme était
de $2,400 (12.000 francs), que l'abbé Dunioulin lui remit
à sa dernnnde.

On avait accèsau, presbytère par un vieux mionastère
dont le personnel avait été supprimé depuis plusieurs
années, niais dont la bâtisse 'était encore assez b)ien con-
servée. - Madame Blchard fut reçuie aut presUytère pur
le bedeau on sacristain qui se nommait Kioser, et qui s'en
retournaê' son orvnage après avoir fait entrer Madamie
Blanchard par la barrière.

Lorsque le prêtre lui ent reis l'argent, il offrit à
cette dame d'aller la reconduire jtus.lu'à .la barrière du
cloitre ; mais, comme il était wii peu indisposé, elle ilsa
disant qu'elle connaissait parfaitement le chemin, et,
comme c'était vers mlidi, elle n'appréhendait aucun
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Madame Blanchard ne retourna pas chez elle et sa
famille commença dès le même- soir -à s'alarmer et à faire
des recherches. Quatre jours plus tard, son cadavre fut
découvert dans l'une des cellules vides du vieux monas-
tère. Il portait des marques de mort violent( faites avec
un couteau, et son argent avait disparu. On fit des per-
quisitions dans le presbytère, et l'on trouva l'un des cou-
teaux de table couvert de sang humain et aussi un mou-
choir appartenant à la défunte., et dans. lequel elle avait
mis son argent.

Les soupçons tombèrent tout d'abord sur l'abbé
Dumoulin qui était, de son propre aveu, la dernière per-
sonne qui eût vu Madame Blanchard vivante. Il subit
son procès, fut trouvé coupable et condamné à la déporta-
tion pour-la vie, la sentence de mort n'étant pas infligée
en partie à cause de son caractère indélébile et en partie à
cause de la nature (le la preuve. Cette affaire causa un
vif émoi dans le tempr, mais fut graduellement oubliée
et l'on ne se souvint plus de l'abbé Dumoulin que comme
un triste exemple de la dépravation humaine.

Il y a quelque cinq mois cependant une révélation
étonnante se fit: Kloser, le sacristain, fut pris de remords
et confessa publiquement que c'était lui qui avait tué
Madime Blanchard pour la voler. Il fit le récit détaillé
de toutes les circonstances de son crime avec une minu-
tieuse précision. Il savait que cette dame avait une forte
somme d'argent en sa possession, et, se procurant un cou-
tean à la cuisine du presbytère, il fa suivit dans le
corridor, la poignarda et jeta son cadavre dans une. cellule,
où il fut trouvé plus tard. Le couteau taché de sang et
le mouchoir furent cachés par lui dans le presbytère, et il
se tint à l'écart pendant quelque temps.
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Le trait le plus remarquable, c'est que le lendemain
du jour où le corps fut découvert, le coupable fut frappé
de remords de son crime, qu'il alla déclarer en confession
à l'abbé Dumoulin, lui-même.

Quand celui-ci'fft plus tard accusé du meurtre, il ne
fit aucune tentative pour se disculper, même en jetant le
soupçon sur le véritable coupable qui fut ainsi protégé par
le dévouement du prêtre. Non seulement celui-ci gards le
secret du confessionnal, mais, de peur de maùnquer à ses
obligations, il se garda même de laisser entendre que le
sacristain avait les moyens de commettre le crime, ce qui
aurait certainement pu être fait, si le crime ne lui avait
pas été révélé au tribunal sacré.

Vu la confession entière de Kloser, la cour supérieure
d'Aix décréta, qu'elle voulait faire nn nouveau procès à
l'abbé Dumoulin, qui fut unanimement acquitté du crime
dont il avait été si injustement trouvé coupable.

Il retourna à son église après environ trois années
d'exil, et ce fut l'occasion d'une démonstration des plus
émouvantes. Il est maintenant encore à l'exercice de son
ministère, après avoir donné au monde un nouvel ex-
emple de ce que veut dire le secret de la confession pour
le prêtre catholique.

FUITE EN EGYPTE.

LEGENDE DU PALMIER - Marie n'était revenue chez

elle que depuis peu de temps ; son cœur était brisé: elle
avait besoin de repos ; mais le repos n'est l'héritage ni de
Jésus, ni de Marie. Voilà q.u'au milieu de la nuit le
Seigneur apparait, pendant son sommeil, à Joseph le gar-
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dien sur la terre des trésors les plus pré cieux du ciel, et
lui ordonnle dle se lever) de prendre l'enfant et sa mère, et
de s'enfuir en Fegyjote. La w' it était sombre et tranquille
au-dessus de la petite ville du -zizarethl, quandiic Joselh
partit.

Nul commnidemient de Dieu ine fut exécuté par le
plus grand saint, ni l-ar l'auge le plus zélé, avec autant de
promptitude que celui-ci le fut par Marie.

Elle prit sou tiréý.or pendant qu'il dormait, et partit
avec Joseph à la froide lumière des étoiles; car sa pati-
vreté avait peu de préparatifs à faire. De mêmne que
Jésus était venu conime un l)ieii, il s'en allait comme un
Dieu, sans étre remarqué et salis que soli absence parât
causer un vide. Personne ne semble moins manquer sur
la terre que celui de qlui elle du'pend tout entière.

Après que ques jours de marche ils franchirent les
froritièi es de la tel re j>ronise et s'enifonc-èrenit dans la soli-
tude du dêseit. Un jorr, ils étaient arrivés près d'un pail-
mier qui étendaiit dan~s le.i airs sa corbeil de verdure;
c'était à l'heure où le soleil debecendaniit lentement à l'hori-
zon lais.ait tomber ses dur.-iers rayons sur la solitude qti-
brasée du désert. La divine Êircftiguiée d'une courgze
longue et pénible, accablée p)ar la chaleur et lit -soif, s'assît
auprès de l'arbre bienfisant. 1>is, montrant à Joseph
les dattes fralches, cachées dans le feuilague du. géant des
déserts :"IOh 1 si ,je pouvais, lit-elle à Joseph, courber une
de ces braniches et en détacher ies fruits 1-Eit moi, r'eprit;
le patriarche, je oneaux fontaines du doux pays d'
J udée. Qui nous dominerit dus soum ces d'eau vive pour
nouls désaltérer ? "

Pendant ces îJlaintezý dolouireuses, l'enfant Jésus ne-



- 167 -

posait sur la poitrine haletante de sa mère. Se levant
alors sur les genoux de la Vierge, il appuya ses petites
mains sur le troue de .l'arbiu vigoureux, et lui dit •

" Courbe ta tête, fier palmier, et présento à ma mère les
fruits de tes rameaux " L'arbre gigantesque inclina sur le
champ sa chevelure de feuillage jusque sous les mains de
Marie. Les fruits que le soleil d'Arabie avait fait murir,
furent cueillis pour la nourriture du.Roi des rois.

• Après la miraculeuse récolte, le palmier, comme un
fidèle serviteur, demeurait penché,. attendant l'ordre de
son maître. Lui parlant une seconde fois, l'Enfant dit :
" Relève maintenant ta tête, fils du désert, et fais jaillir à
tes pieds les sources des eaux qui arrosent tes racines."

Le palmier docile, releva lentement ses branches dé-
pouillées. Cependant une fontaine limpide s'ouvrit à ses
pieds et Joseph y puisa abondamment l'eau dont il avait
besoin. Comme pour remercier l'arbre hospitalier, Jésus
lui adressa une dernière fois la parole.

" Parc que tu m'as offert tes fruits et versé l'eau de
tes fontaines, je veux qu'une de tes branches soit plantée
par les anges dans les jardins de mon Père. Desormais
quiconque aura triomphé dans les combats de Dieu, sera
couronné de ton feuillage."

En même temps on vit un ange détacher un vert
rameau et l'emporter vers les cieux.

UN ECOLIER PROTEGE PAR SAINTE ANNE.

L'élève lui-même nous raconte le fait:

Durant une année de collége, j'avais ressenti plusieurs
attaq.ues d'épilepsie. J'avais ensuite été obligé de discon-
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tinuer mes études à cause de cette déplorable maladie
jointe à un mal d'estomac excessif. Pendant cette année
de repos, je retombai de nouveau et ma constitution était
d'une faiblesse extime. Pressé par les sollicitations de
ma mère qui, après avoir lu dans les Annales les nom-
breux miracles de sainte Anne, avait en elle une grande
confiance, je fis une neuvaine et consentis à fiire un pélé-
rinage à Sainte Anne de Beaupré.

Là, dans ce sanctuaire vénéré que. les hommes les
plus insensibles ne sauraient contempler sans être émus,
je demeurai dans l'étonnement et l'admiration. Et à la
vue de ée magnifique tableau de sainte Aie, d'où l'on ne
pouvo.it détacher les yeux sans rencontrer partout quelque
objet attestant un miracle; à la vue de ce trophée d'ex-
voto dont les nombreux instruments d'infirmes guéris nous
disent perpétuellement la puissance de cette bonne mèie,
ma foi naguère chancelante se rarnima tout à coup, et je
me dis: " Celle qui a guéri tant d'infirmes, celle qui a
" mérité que lt reconnaissance lui élevât tant de monti-
"C ments, peut aussi me guérir! "

Et je promis à cette puissante mère de Marie que si
je ne retombais plus, et que si je pouvais faire mon année,
je reviendrais, l'année suivante, la remercier dans ce lieu
qu'elle a choisi de préférence pour recevoir nos hommages.

Un an s'est écoulé depuis ce temps, et je suis en état
de dire que sainte Anne mn'a obligé d'aller accomplir mon
vou, durant cette vacance. J'ai le bonheur de voir que
cette tendre mère n'a pas détourné les yeux de son indi-
lgne enfant, mais qu'elle l'a exaucé. Car je ne suis pas
retombé depuis; et, non-seulement j'ai continué nies étu-
des, mais encore je me sens beaucoup plus de forces que
je n'en avais."
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0 bonne sainte Aiiefl 1protégyez toute la jeunesse stul-
dieuse!. Donnez-lui une grande conffiance enl votre boulté
et en votre puissance. Iiispýie7-lui une tendre dévotion
a, votre chière fille, Maiun amouir sincère à votre petit-

* fils le bon Jss

MYGR. FREPPEL.

Mgr Cliarles Eiile Frep;pel, évê 1ue d' Augers. Fiac
est miort le 22 décembllre dernier. Il était né à Obernai
(Alsace) eii 1827. Ordtunnéi- piètre eni 1849, il fut nom-
iné professeur de philosophie à l'école (les Carmies dle

Paris. ~ i Plstadlév("ýe leSr~ur le plaça 'à la

tête du collège de Saint-Aîtu;g.tLste. En 1867, il devint

doyen de Sainte Genevièvec. l)enx années plus tard nous
le voyons à Romie où il défend vigoureusement la doctrine
de 1'iillibilité. C'est pendant le concile qu'il fut nommé
évêque d'Angers. Mgr Frepipel était un grand évêque et
uu grand patriote, un savant un écrivain et un orateur de
premier ordre, un homme d'cinet de travail, un homme
de foi,, de piété et de prière ; en un mot, l'un des hommes
les plus complets de ce siècle. Il a vaillamment rempli sa
course. Il a combattu les bous comnbats de la foi et de 11
vérité.

LE CARDINAL MVANNING.

-Le Cardinal H1enry-Edward Mannarchevêque de
Westminster, Anglieterre, est décédé le 14 janvier cou-
rant, à l'âge de 84 anse. Il était né à Totteridge, près de
Londres, en 1808. Son père était membre du parlement.



- 170 -

Il fit ses études à Oxford et devint ministre protestant.
En 1845, il abjura le protestantisme, et, après avoir passé
trois années à Rome, il fut ordonné prêtre par le Cardinal
Wiseman à qui il succéda, comme archevêque de West-
minster, en 1865. En 1875, il fut créé cardinal.

Le Cardinal Manning était certainement un des pré-
lats les plus illustres des temps modernes. Théologien
d'une très grande érudition et d'une doctrine profonde et
sûre, écrivain hors ligne, travailleur infatigable, il a
accompli des merveilles pour la cause de la religion catho-
lique en Angleterre. Universelleineint respecté, même
par les protestants, il jo-iissait d'ane grande influence en
Angleterre et l'on peut dire dans le monde entier. C'est
une des plus belles et des plus sainte.s figures di siècle.
-Il était une preuve vivante de cette règle invariable, sans
exception, savoir, que les hommes remarquables qui
quittent l'erreur pour embrasser la vérité grandissent, -

même aux yeux des hommes. Sa mort est une grande
peite pour l'Eglise et pour l'Angleterre.

CHRONIQUE.

- Le jour de Noël, les paroissiens (le Notre-Dame
de Lourdes, station de Ste-Flavie, ont été témoins d'une
cérémonie aussi imposante qu'édifiante. Une jeune pro-
testante, Mlle Mary Venetia Ascah, de St-Pierre de
Malbaie, dans le comté de Gaspé, a fait abjuration, puis a
été baptisée sous condition.

Le Rév. M. R. Ph. Sylvain, supérieur du Séminaire
de iRnimouski, a reçu la profession de foi de la nouvelle
convertie, a fait la cérémonie du baptême, puis a chanté
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la grand'messe à laquelle Melle Ascah a eu le bonheur
de faire sa première communion. Les fidèles de Notre-
Dame de Lourdes conserveront longtemps le souvenir de
ce beau jour. L'Eglise catholique seule sait faire de ces
jours qu'on n'oublie jamais.

- Le «Rév. M. E. B. Gauvreau, ordonné prêtre à
Notre-Dame de Lévis, le 27 décembre dernier par Sa
.Grandeur Mgr A. A. Blais, est nommé vicaire à la cathW-
diale.

- Le Rév. M. L. H. Langlais, ci-devant vicaire à la
cathédrale, est allé porter secours, comme desservant, au
Rév. M. J. H. Bernier, curé de St-Modeste. Mais nous
sommes heureux d'apprendre aujourd'hui que la santé de
ce Monsieur se rétablit.

- Le Rév. M. N. ]E. Terriault retourne aider M. le
curé de Cacouna.

- Nous regrettons d'apprendre que le Rév. M.
Gagné, curé de Maria, Baie-des-Chaleurs, souffre de fluxion
à la gorge. Ce qui va probablement lui nécessiter quel-
ques mois de repos.

- Le cardinal Jean Siméoni, est décédé dans le cou-
rant de ce mois, à Rome, à l'âge de 76 ans. Il était Préfet
de la Propagande depuis 1878. Par la haute fonction
qu'il a rempli, plusieurs années, dans cette importante
Congrégation, il a dû prendre une large part au dévelop-
pement de notre Sainte Religion dans notre pays. Prions
pour le repos de son âme.

- Une dépêche de Rome, en date du dix-neuf de ce
mois, nous annonce la mort du T. R. P. Andèrledy, géné-
ral de la société de Jésus.

Né en Suisse le 3 juin 1819, le Père Anderledy entra
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dans la sôciété en 1838. Il étudia successivement dans
son pays natal, puis à Rome et finalement en Amérique,
après que l'Ordre eut été expulsé de Suisse. Rappelé en
Europe en 1851, il y devint, quelques années plus tard,
provincial de l'Ordre en Amérique, puis assistant-général
du Père Beckx en 1869.

Le Père Anderledy était considéré à bon droit comme
l'un des plus .habiles supérieurs que l'Ordre ait jamais eus.

Le Riév. J. O. Soucy, curé de St-Roch des Auluets,
et ancien curé de Ste-Anne des Monts, en ce diocèse, est
décédé le 12 du mois courant, à l'âge de 51 ans. Il était
miné lentement depuis six ans, par la maladie, à laquelle
il a succombé.

te Rév. M. Leclerc, curé de Sainte-Catherine, lui a
été donné pour successeur par Son Eminence le cardinal
Taschereau.

Le Rév. M. J. O. E. Verret, exerçant le ministère
dans le diocèse de Sherbrooke depuis quelque temps, et
ancien vicaire de Sillery, a été nommé curé de Sainte-
Catheiine.

Une séance dramatique et musicale a été donnée

au profit des Sours du St-Rosaire à Rimouski, le 4 jan-
vier et à Mont-Joli le 6, par les Demoiselles A. Parant,
F. Fournier, M. L. Rousseau, C. Simard; M. L. Fournier,
E. d'Anjou, H. Parent, O. Simard, A. d'Anjou, Mde F.
St-Laurent et Mde Aug. Couillard, sous la direction zélée

et dévouée de cette bonne Dame Aug. Couillard qui n'a-

épargné ni fatigue, ni peine, pour assurer le succès de

cette séance. Le tout a été parfaitement exécuté et on a
très.bien réussi à intéresser l'auditoire.

- BAz&R. - Un grand bazar s'ouvrira à Rimouski

en faveur du pauvre et jeune Institut des Sœurs du Saint-
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Rosaire, sous le haut patronage de Sa Grandeur Mgr
Blais, le 8 juillet prochain, et se continuera à Ste-Anne
de la Pointe-au-Père du 20 au 28 du imême mois. Prière
à MM. les curés qui organisent des pélérinages de le faire
pendant ces huit jours. Nous espérons que toutes les
âmes charitables daigneront concourir au succès de ce
bazar que de pressants besoins font entreprendre.

J. P. SAuciER ET L. RoULEAu, Chanoines,.
Directeurs du bazar,,

- Monseigneur l'évêque .des Trois-Rivières annonce
par une circulaire que Monsieur le Grand-Vicaire Charleas
Olivier Caron a été élevé, par Bref.Pontifical du 15 décembre
dernier, à la dignité de Protonotaire Apostolique wd instar.

Nos respectueuses félicitations au nouveau titulaire.
- A la fin de février prochain seront c4lébrées. au:c

Trois-Rivières les noces d'argent épiscopales de S. G.
Mgr Laflèche et les noces d'or sacerdotales de Mgr Cha.
01. Caron, P. A. Vicaire-Général. La fête commencera
mardi, le 23 février, et finira jeudi le 25.

- S. G. Mgr L. N. Bégin, évêque de Chicoutimi a
été 'nommé coadjuteur de Son Emininence le Cardinal
Taschereau, archevêque de Québec.

- Le R. P. Gabriels, recteur du Grand Séminaire de
Troy, est nommé évêque d'Ogdensburg, comme successeur
de feu Mgr Wadhams. Le R. P. Gabriels est d'origine belge.

- Nous apprenons avec' chagrin la mort du R. P.
Débongnie, Recteur des Rédemptoristes à Sainte-Anne de
Beaupré. Nous le recommandons instamment aux prières
de nos abonnés.
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ACTIONS DE GRACES.

ST-ULBIO: Par l'intercession de la sainte Face et de
sainte Anne, j'ai obtenu la faveur suivante: mon fils en
voyage depuis plus de 10 ans ne m'avait pas donné de
ses nouvelles depuis plus de 7 ans. Dans mon extrême
douleur, j'ai eu recours à mes puissantes protectrices, à la
sainte Face et sainte Aune. Je crois réellement que c'est
par leur puissante protection que mon fils m'a donné de
ses nouvelles, il y a un mois. Pour la gloire et l'honneur
de la sainte Face et de sainte Anne, je viens les remercier
publiquement dans le Message!.' Une abonnée.-CAU-
c1Ns: Sainte'Anne m'a obtenu la guérison d'une naladie
grave. Caroline Bonneau. - TAuNTON': G.uérison et
autres faveurs dues à l'intercession de sainte Anne. T.
Lebrun.-RLVIÊRE-AU-RENARD: Au mois de septembre
dernier je souffrais d'un léger mal d'oreilles qui causait la
surdité. Je consultai le médecin qui me donna quelques
remèdes. Quelques jouis après, je partis pour aller en-
seigner à une grande distance- de chez nous et pendart le
voyage j'eus le malheur de-perdre le remède qui devait
me soulager. Alors me trouvant éloignée des médecins,
j'ai eu recours à sainte Anne en faissant deux neuvaines
pendant lesquelles je mis dans mes oreilles de la ouate
imbibée d'eau de la fontaine de Ste-Anne de Beaupré et
je promis de faire publier ma guérison, si je l'obtenais.
Aujourd'hui j'accomplis ma promesse, puisque je suis
bien, et de plus je remercie cette grande sainte de la pro-
tection qu'elle m'a accordée depuis quelques années. N. N,

FALL RIVER: Je m'empresse de remercier la bonne
sainte Anne d'une guérison que j'attribue à sa puissante
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intercession. Mme M. T. M. - SANDwIcH, ONT. : Re.
connaissance éternelle à notre grande thaumaturge pour
deux grandes grâces obtenues. Marguerite Parent. -
J'ai obtenu la guérison de mon enfant. Mme Durette. -
Remerciements à sainte Anne. Mme Alfred Garceau. -
Dans un très grand danger de mort je me suis récomman-
dée à la bonne sainte Anne et j'ai été exaucée immédiate-
ment. Mme EUgène Marcotte. - MATANE : Je promis à

sainte Anne et à Notre-Dame du Très-Saint Rosaire de
faire publier la guérison de ma sour, si jel'obtenais. Je
m'acquitte aujourd'hui de ma promesse avec la plus vive
reconnaissance; ma sour est parfaitement guérie. J'es-
père que sainte Anne va continuer à la protéger. Louise
Dion. - MATANE : Je me suis recommandé à sainte
Anne pour un mal de jambe. Je remercie cette grande
sainte pour m'avoir obtenu beaucoup de soulagement, et
j'espère une guérison complète. G. Dion.-- B10: Rèmer-
ciements à la bonne sainte Anne pour faveur spéciale
obtenue par sa puissante intercession. Une abonnée. -
ST-MoïsE : Je me suis sentie parfaitement guérie d'un
mal de dents dont je souffrais depuis quelque temps,
après avoir promis de faire publier cette faveur. Mille
remerciements à cette bonne mère pour plusieurs autres
faveurs obtenues. Mathilde Gagné. - Une faveur signa-
lée obtenue par l'intercession de sainte Anne. Geo. Garon.
- ST-OCTAVE: Merci à la bonne sainte Anne pour les
faveurs qu'elle m'a accordées. Bonne sainte Anne, je vous
prie pour un de mes enfants en voyage: conservez son
âme; préservez-le de tout malhieur. Une abonnée.

PAnos : Mille remerciements à la bonne sainte Anne
qui a guéri par sa puissante intercession trois de mes
enfants dangereuserpent malades. Une abonnée.-Je prie
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tous les abonnés du Messager de m'aider à remercier la
bonne sainte Anne, a qui je dois la guérison d'une grave
maladie. James Murray.

HAVERHILL. MASS : Je souffrais depuis quelques jours
d'une maladie, qui m'empêchait de vaguer à mes occupa-
ýions ordinaires. Je me recommandai à sainte Anne et
promis de faire une neuvaine et de faire anoncer ma gué-
rison dans ses Annales, si elle me l'obtenait. Je me sentis
soulagé et dans deux jours je reprenais mes travaux ordi-
naires. Merci, Ste-Anne de cette faveur. Bénissez toute
ma fille. A. Beauvais.--BiDDEFORD, MAINE : Ayant été
atteinte d'une attaque de paralysie et d'un violent mal de
tête, je promis à la bonne Ste Anne de faire un pèlerinage
à un de ses sanctuaires ; je proýmis aussi de faire publier
ma guéri dans le Messager, si je l'obtenais. Je revins
de mon pèlérinage guérie. Mais je négligeai de le pu-
blier et Ste Anne m'en punit : le mal me reprit plus
fort que la première fois. Je demandai pardon à ma
sainte protectrice de ma négligence ; et elle m'a soulagé
de nouveau : je jouis maintenant d'une parfaite santé. Et
je m'empresse de m'acquitter de ma dette. Mille remercie-
ments à cette bonne mère qui m'a sauvée d'une infirmité
presque certaine. Une abonnée.

ST-GABRIEL: Vers la fin de novembrc dernier, je
suis allé pêcher sur un lac, accompagné d'un petit garçon
de dix ans. Malheureusement pour nous, la glace qui
n'était pas bonne à cet endroit se brisa, et nous tombâmes
tous deux à l'eau sans espoir de nous sauver. Me sen-
.ant sans force, je recommande mon âme à Dieu et j'in-
voque sainte Anne. Aussitôt j'ai pu saisir le bord de la
glace et sans qu'elle se brisa de nouveau, contre toute pro-
babilité, avec précaution je suis parvenu à sortir de l'eau.



Je nie suis trainé autour du'précipice pour aller sauver
l'enfant qui se tenait à la suiface de l'autre côté et qui
allait- disparaître. Je crois donc fermement que sans le
secours de la grande sainte, nous serions aujourd'hui ense-
velis au fond du lac. Reconnaissance à Ste Anne. Mécld-
-ic RiOU.-ST-GABRIEL : Depuis longtemps je sentais

des engourdissements dans les bras et dans les jambes, ce
qui me faisait bien souffrir. Je suis allée l'été dernier en
pélérinage à la bonne Ste-Anne, Pointe-au-Père. Je me
suis lavé les mains dans l'eau de la fontaine, demandant
aveé instance à Ste-Anne do me guérir et promettant de
faire un second pélérinage. Depuis ce temps je ne sens
plus de douleur. Je suis guérie. Merci, ô bonne Mère,
de votre protection. Dare Ernest Croft.

ST-BONA&VEN TUIRE. - Souffrant depuis quelque temps
d'une peine intérieure et d'une embarras de conscience,
je ne savais à qui m'adresser. J'eus recours à la bonne
sainte Anne, contre mon habitude ordinaire,'car, il faut l'a-
vouer à ma grande confusion, je n'ai jamais'eu une grande
confiance en cette bonne mère. Dans mon trouble, je lui
dis qui si elle me guérissait de cette inquiétude, je ferais
inscrire cette grâce dans le Mesdager et les Annales, et
que si elle me l'accordait, j'aurais certainement grande
confiance en elle. Et elle me l'accorda; et quelque temps
après, j'eus encore recours à elle pour une autre affaire,
je fus également exaucée. A présent je puis dire du fond
du coeur que j'ai confiance en cette grande protectrice....
oui.... et je le publie. ùne abonnée. - WASHINGTON;
Une pauvre jeune fille étant obligée de travailler beau-
coup, pour gagner sa vie et éloignée de tous ses parents,
fut grandement soulagée dans une maladie très grave
après beaucoup de prières à sainte Aune et la promesse de
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publier cette faveur. Elle se recommande à tous les amis
de sainte Anne, afin que, par l'union de leurs prières aux
siennes, elle obtienne guérison parfaite. Certainement
elle ne restera pas sans reconnaissance, si cette faveur lui
est accordée. Solcmtfé Santerre. -Merci bonne sainte
Anne ! par cette puissante intercession, j'ai pu réussir
dans trois entreprises difficiles. Merci I Une abonnée.

ST-Lac: Mille remerciements à la bonne sainte Anne
pour les grâces nombreuses déjà obtenues ! Daignez, Ô
boune Mère! encore m'exauser; accordez moi ma guéri-
son complète. Je vous en bénirai. - Une mère de famille.
-PETIT-MATANE: Une mère de famille souffrait d'un

grand mal de tête; elle a été bien soulagée par l'interces-
sion de sainte Ane.-Un pare de famille veut exprimer
sa reconnaissance à sa bonne Patronne pour la guérison,
d'un mal d'yeux. Un abonn.-Ma petite fille âgé de 4
ans après une chute se fit miai à un pied, il y a deux ans
et elle boite encore; mais j'espère que sainte Anne, après
l'avoir soulagée déjà, la guérira parfaitement. Une
aboninée.--PETIT-M&TANE: Pardon, ô bonne sainte Anne,
de la négligence que j'ai apportée à accomplir la pro-
messe, que je vous'ai faite pour obtenir ma guérison. Je
vous avais promis de faire publier cette faveur et je ne
l'ai pas fait. Je répare nia faute, en vous priant d'avoir
pitié de moi. Je souffre de nouveau de la meme maladie.
Une abonnée.

RioUSKr: Je désire témoigner publiquement ma re-
connaissance à sainte Anne, pour la guérison d'un de mes
enfants dans une circonstance où l'art s'était montré itmu
puissant. Dr P. A. Gauvrea. - Une mère de famille
remercie de tout son cœur la bonne sainte Anne d'avoir
obtenu la guérison de son mari sot ffrant d'une maladie
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très grave. Mme..... STE-ANNE DE LAPOcATIÈRE : La gué-
rison d'Emma Lucas, gravement malade, est attribué à
l'intercession de la Bonne Ste-Anne. E. L. - ISLF.T.R CA-
RIROU: Une femme souffrant d'une maladie très-grave a
fait vou de faire publier sa guérison dans le Messager de
Ste-Anne, si la grande Thaumaturge la lui obtenait
Ayant été exaucée, cette personne accomplit sa proine se
et remercie sa saiute Bienfaitrice. A. Biüodeav.

RECOMMANDATIONS.

N. S. P. le Pape Léon XIII, le triomphe de l'Eglise,
le-clergé catholique, Mgr l'Evêque de Rimonski et les
ouvres du diocèse; 19 familles pour giâces particulières;
9 personnes pour grâces particulières; 2 personnes souf-
frant des suites d'un accident; 9 jeunes gens éloignés de
leurs parents; 6 personnes malades; 1 enfant malade
depuis longtemps; 1 homme dont le salut est en danger ;
3 familles éprouvées et qui se découragent; 2 intentions
particulières ; les intentions de 2 personnes; 1 jeune fille
éloignée de ses parents; succès dans un procès; quccès
dans une affaire importante ; 1 père de famille bien affli-
gé; 1 jeune fille pour le succès dans ses études ; 7 homu-
mes adonnés à la boisson; un nouveau converti pour sa
persévérance; une zélatrice et ses abonnés ; 1-1 défunts
1 père de famille et ses enfants; 2 familles aux Etats-
Unis pour le succès dans leurs entreprises ; 10 personnes
poum: leur persévérance; 1 jeune personne d'un caractère
difficile; 1 personne qui ne marche pas depuis 9 ans
1 jeune fille muette; 1 jeune homme qui a perdu la foi;
1 autre jeune homme perverti au protestantisme dan .-
réutement malade; 1 père de famille qui n'a aucun na-
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turel, et qui est un sujet de scandal pour ses enfants par
son manque de religion ; 2 mères de famille donnant
mauvais exemple à leurs enfants par leurs paroles et leur
caractère ; 1 enfant de 9 ans adonné pour ainsi dire à tous
les vices et incorrigible; 3 pères de familles en mau-
vaises affaires, afin d'avoir la chance de faire quelque
entreprise qui les aide ; 2 mères de famille pour avoir le
courage d'élever chrétiennement leurs enfants, 2 pères de
de famille dans une grande misère; 3 mères de famille et
2 pères pour peines d'esprit; 4 jeunes gens aux Etats sans
ouvrage et sans succès; 4 jeunes filles pour connaître leur
vocation, 1 d'elle désire embrasser l'état religieux ; 1 père
vt mère de famille indifféients; l'union et la paix dans 2
f milles; 2 familles toujours dans le malheur; 6 enfants
infirmes de même infirmité et dans la même famille;
1 enfant malade; 1 jeune fille sourde et peu intelligente ;

3 voyageurs; 1 jeune fille aux Etats; Louis Saucier, de
l'Assomption, décédé en décembre; les malades de Ste-
A ne; les personnes de Ste-Anne en voyage.

Abonnée défunt: Philomène Théberge, décédée à
St-Simon, janvier 1892.

Nous avons la douleur d'annoncer la mort presque
subite de Sa Grandeur MGR JEAN-LANGEVIN, archevêque
de Léontopolis, artivée à Rimouski, mardi, le 26 de ce mois.

Les funérailles du vénérable prélat qui a été le pre-
mier évêque de Rimouski, ont eu lieu vendredi, le 29
janvier. Nous recommandons le regretté défunt aux fer-
ventes prières de nos abonnés.

Dans notre prochaine livraison nous donnerons, aveu
le compte-rendu des funérailles, quelques notes sur la vie
<le Mgr Langevin.



On peut se procurer ait izanc(uaire de Ste Anie de la Pointe
ftu-Père, en s'adretssant au curé du lieu, les objet s de pi été suivants:

1" Croix en cuîivre de 7 grandeuris, prix de 5 à 25 ets. pièce ou
de 40à $2.00 la doz.

2') Christs en nicke] de 3 grandeurs, prix 30, 35 à 45 ets.. piè~ce
ou $350, $3.80, et -ý5-00 la doz

3 Chapelets de 7 espèces, prix de 5 à 20 ets. pièce oit (le
50 ctsà $1 .50 la doz.

4 ' Coeurs en vermeille de 4 grandeurs, prix 7t- cts., 85ct..
81 .00 et$ $1 15 pièce.

50 Bénitiers de 2 espèces, prix 20 et 25 ets pièce out $2.00 et
$2.50 la doz.

6' Images de Ste Anne, prix de 2 à 15 uts'. pièce out (le 20 ets.
à $1.50 la doz.

7QOratoires de Ste. Anne, prix 5 et 10 cts. ou 50 cts. et $1l.00
I -. la doz.

811 Médailles e Ste Anne, prix de 1 à 3 ets. oit (le 10 à 30 ets.

9adozMédailles dian)iantinerd:(e Ste. Anne, prix 10, 1& et 20 ct.s.
pèeou$U01), $1 .50 et $2.00 la cloz.

10' Médaillons de Ste Anne, prix 1.), 20, 30 et 40 ets pièce,
ou $1.50, $2.00, $3.50 et $4..50 la doz.

11 Photographies de l'église et du prcsbytèy.e de Ste. Anne de
la Pointe-au-Pere.

Extérieur et intérieur de l'église et du presbytère, 3 vues
rséparées.

No. 1 Grandeur de 44 x G1 pes. 39 etc. pièces ou 75 cts. les
3 ou $2.50 la doz.

No. 2 Grandeur de 2J x 3!1 pes. 10 ets pièces ou 25 cis les 3,
ou $1 .00 la doz.J. Tous ces objets depiété ont été préparés à Paris, expressément
our notre sanctuaire, et ila sont toug à l'effigie (iu sanctuaire (le
pie Anne de la Pointe-au-Père



AVIS '

H-ORA IE DES OFFICES AU bANCTUAIRE.

Dimanches et fêtes d'obligation :-Grand'messe: 9.1 lire.
en hiver Dilirs.

Vêpres et vénéxation de la relique de sàinte Anne :2 -hrs.
Jvurs ouvrierts :-Dernière iiesc-e; enÂ été U hr8. en ive%ýr 8 birs.
R~écitaion des prière6 à eainte A,àrie, avec reconiiinai'datioiie

chaque jour, le iinatin aprèi la dernière iiiegîe. -(40j1ouùrs didul

TARIF.

Oftrande de cierges pour être brléivat ariquéxleRa9inie
Anne : 10 caantiiis par cierge.

.Laiiipe ahlutHee- deaut la relique de sninte Anne :50 ceutine
pour une neuvaine: $1.50 pour un miois ; $15U00 pour une année
Cette lampe est à l'huile &Yolive.

Honoraires des îîîeksse,- G ra d'inesse $3. 00. Messes-basses 50 ctU.
Acquittées dans le sanlctuaire autant que faire se peuit.

OBSERVATIONS.

Le sanctuaire est ou ý-ert aux pèlerins*t0ius le. joure, depuis
l'Augelie? du inatin jusqu'à '.dngehis du soir; et on peuit véné
rer la relique de sainte Aune enx tout temps povuwu qu'yon en fasse
la'deiiande au chapelain.

Les recoin m4ndatioxs erî vyéez par la po.qte ou.autrený«:-t sontU
faites qti.y.ant le désir exprimé. -

Onuest invité -instammxent à s3ignaler par écrit les 'grâces obte-
nues par l'intercession de eaiute Anne.

REÇU LEj

CU -QUEEC. 1


